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qu'il serait utile d'établir sur des données uniformes la reclier-;he deî
bactéries de l'eau. Parmi les médecins qui ont lu <les travaux au
congrès, nous remr.rquons Mâ\. Shuttleworth et Mackenzie, de
Toronto, Adami et-Wyatt Johûson, de Montréal.

Le dangei *e trop garnir ses poches.-Nous en avons déjà parlé à
propos de médicaments explosifs. Les journaux d'Europe nour
racontcit l'a. enture d'un pharmacien qui avait mis dans sa poche
deb cigarettes et deux prises de strychnine avec laquelles il voulait
enmpoisonner des chiens. Les papiers s'étant déchirés, la strychnine
se mélangea au tabac des cigarettes ; le pharmacien fuma celles.ci
et. fut emnpoisonnt à la place des chiens. Heureusement qu'on put
le sauver à l'aide du chloroforme et du curare.

Honneurs bien mérités. -Le Dr Roux a rendu tant de serv ices à
l'liuianité par admiiiable décou'verte di la sérothérapie de la
diphtérie, que lu, lionneurs lui % iennent de tous les côtés. Il a reçu
derniKruient enwoutI troib médaille.s. L'une lui a été présentée par
la Socité dl'Enlouragemnenl au Bien, l'autre par la ville de Paris, et
la tr oi:it me par le DXpartîemit de la Seine. Le savant f rançais
.'est mnoitrJ -oifus des hionneurs qu'on lui faisait, ce qui prouve
que la vraie science est généralemeut modeste.

Les pertes de la science. - La science médicale a perdu depuis quel.
que temps troi, savants d'un grand mérite. Le professeur luxley,
apris avoir ité' pendant plusieurs années médecin sur un naN ire de
guerre, s'était co'ni«cré à l'enseigneimient de la physiologie et %ivait

LondreDr Le r Carl Vogt b'occupait aussi de physiologie et de
de scinces naturelles. Il s'était refugié à GenèNe à la suite de
déhoires polit iques. Le prof. Karl Ludw> ig enseignait la phyaiologie
à Leipsig.

Nouveaux frères siamois.-Nos lecteurs ne sont pas sans avoir
entendu parler des freres siamois, qui eurent leur heure de célébrité.
Les deux enfants n'avaient qu'un seul bassin et qu'une seule paire
de jambes. Une dame Koehler de New-York, a donné naissance
dans la nuit du 15 avril dernier à deux enfants qui sont accolés
depuis la troisième côte jusqu'au coccyx. Les Drs Lynherg et
Jacobi ont constaté que les deux enfants ont chacun leur système
artériel complet. Il n'y a que la peau qui les tient ensemble. Il sera
donc facile quand ils seront plus grand de les séparer.

Une fête à la Salpétrière.-L'autre jour a eu lieu à la Salpétrière
la fêie annuelle donnée chaque année par un philanthrope fran-
tais, M. Darthenay, aux aliénés de l'asile. Le programme comprenait

une représentation dramatique ; tout le monde n paru compatir aux
deurszidds, d e L e et s'amuser des aventureSc
de-s De.c imi de Labichie, et dles NVoces de Jeanniette,. Les deux
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